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Contre l'abandon de l'État, pour les services publics : rendez-vous le 16 juin

pages 13 à 17

“ Je ne lâcherai rien "
Le maire et la population plus mobilisés

que jamais après l'incendie du gymnase

Coubertin
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Édito

B ezons va enfin avoir un centre-ville ! Vous l’avez
remarqué, les travaux ont démarré : les palissades
de chantier sont posées, le terrain a été nettoyé et

le terrassement va bientôt commencer ; tout d’abord de
nouvelles résidences et des magasins vont sortir de terre.

De l’habitat dont 30 % de logements sociaux, près de
20 000 m2 de commerces, dont un hypermarché
d’environ 3 500 m2 de surface de vente, un pôle loisirs
composé notamment d’un cinéma de 5 salles et de
restaurants, ainsi que des services proposés aux
résidents. Le tout accompagné d’un parking souterrain
et public de 600 places !

De nombreux Bezonnais ont déjà acheté un appartement
dans ce secteur, qui a d’ailleurs obtenu la certification « éco-
quartier ». Dès 2020, ils auront vue sur le parc Bettencourt
repris, agrandi et réaménagé. Ce mois-ci, nous vous
proposons de découvrir le futur espace Aragon-Triolet,
qui fera surface à la fin de l’année 2019, pour remplacer
notre salle polyvalente Aragon, qui a bien vécu.

Tout ce travail engagé avec vous va se concrétiser afin
d'améliorer votre vie quotidienne. J’ai toujours voulu
que Bezons ne soit pas une ville-dortoir. Le risque était là,
avec l’arrivée du tram. Ce cœur de ville permettra à tous
de faire ses courses, trouver des loisirs et passer de bons
moments dans un centre-ville attractif et dynamique.

Je suis donc heureux de vous inviter à la Première
Pierre du Cœur de ville, le samedi 23 juin, à 11 h, à côté
de notre hôtel de ville. Ce sera l’occasion de découvrir
le chantier, mieux connaître le projet, et rencontrer nos
partenaires. J’espère vous voir nombreux afin d’écrire
ensemble cette nouvelle page de la vie bezonnaise.

Dominique Lesparre
Maire de Bezons

Le chantier cœur de ville

est lancé !

Ce cœur de ville

permettra à tous

de faire ses courses,

trouver des loisirs

et passer de bons

moments dans

un centre-ville attractif

et dynamique.



Juin

Expositions
• Exposition Art tycho
• Exposition Arc en ciel 
Médiathèque Maupassant – p. 20
• Exposition œuvres de Roman Gorski 
Parvis de l’hôtel de ville – p. 20

Jusqu'au 30 juin

Retraités
Visite du domaine de Courson
départ à 13 h p. 28

Vendredi 15

Rallye de défense
des services publics
départ à 10 h
Parvis de l’hôtel de ville – p. 17

Samedi 16

1, 2, 3 Soleil
Parc Nelson-Mandela

Du 7 au 22

Feu d'artifice
À la tombée de la nuit
Parc Bettencourt

Vendredi 13

Agenda - Juin-juillet

Juillet

Retraités
Pique-nique – départ à 10 h 45
Chantilly – p. 28

Jeudi 28
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Animations
Après-midi festif avec le collectif
des plasticiens – 14 h
Parvis de l'hôtel de ville – p. 20

Samedi 30

Inscriptions foire de Bezons
Hôtel de ville – p. 8

Jusqu'au 26 juillet

Plan canicule
Inscription sur le registre communal
CCAS – Hôtel de ville – p. 29

Jusqu'au 31 août

Conseil municipal
21 h – Hôtel de ville – p. 9

Mercredi 27

Cœur de ville
Première pierre du cœur de ville – 11 h
Côté de l’hôtel de ville – p. 11

Samedi 23

Fêtes dans les quartiers
14 h p. 9

Samedis 23 et 30

Retraités
Séance « rire sans raison » –14 h 45
Centre social Rosa-Parks – p. 28

Mardi 19
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Portrait
Passionné par la
danse, le nouveau
directeur du TPE a
envie de la faire
partager à tous, sous
toutes ses formes.

9

5Ce logo dans Bezons infos
rappelle que la ville de
Bezons rejette l’accord
général sur le commerce
et les services (AGCS) qui
prévoit la privatisation des
services publics.
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En quatre étapes, la manifestation municipale
de solidarité internationale, AfricaBezons,
s’est penchée sur les couleurs de l’Afrique
avec son marché sur le mail Leser près du
tram. Mais aussi sur ses sons avec le bal
de « l’Afrique enchantée ». Sur ses douleurs
enfin à travers un ciné-débat consacré à
l’archipel des Comores puis un débat sur
les immigrations d’hier et d’aujourd’hui lors
de la grande journée à l’espace Aragon.
Rendez-vous l’année prochaine.
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Zoom

Journée du souvenir de la déportation

Plus que jamais opposer

les valeurs aux idées inacceptables
Le 29 avril dernier, Bezons commémorait la journée du souvenir de la déportation, en présence
de descendants de déportés. Le maire, Dominique Lesparre, a rendu hommage aux victimes
des camps d’extermination nazis en raison de leur différence religieuse, sexuelle, physique, politique
ou pour leurs origines. À quelques semaines de son entrée au Panthéon, il a cité Simone Veil,
femme politique déportée et qui a porté le droit des femmes à disposer librement de leur corps.
« Rien ne s’efface : les convois, le travail, l’enfermement, les baraques, la maladie, le froid, le
manque de sommeil, la faim, les humiliations, l’avilissement, les coups, les cris… Rien ne peut
ni ne doit être oublié. », avait-elle écrit.
Le maire a également souhaité « de tout cœur que la résistante communiste, Marie-Claude
Vaillant-Couturier, témoin majeur au procès de Nuremberg, repose également en ce lieu au
côté de son amie et camarade de déportation, la gaulliste Geneviève de Gaulle-Anthonioz. »
« Oublier c’est exécuter une deuxième fois ceux qui ont été torturés, fusillés et déportés »,
a-t-il conclu. « Il nous appartient d’opposer nos valeurs humanistes aux irresponsables qui jouent
avec le feu en acclimatant nos esprits à des idées inacceptables. »

O.R.

8 mai 1945
Une leçon frappante

et d'actualité

Le 8 mai dernier, les
Bezonnais étaient ras-
semblés pour la célébra-
tion de la capitulation de
l'Allemagne nazie face
aux Alliés.
Le maire, Dominique Lesparre, a rendu
hommage aux 60 millions de morts et
aux millions de blessés à travers l’Europe
et le monde entier. Mais il a surtout tenu
à rappeler comment et pourquoi la
Seconde Guerre mondiale a éclaté et,
à souligner ces causes qui résonnent
encore aujourd’hui.
« La bête immonde » a été « portée au
pouvoir par les urnes […] c’est bien tout
un système économique et financier,
déjà mondialisé, qui s’est mis au service
de ce régime d’extrême-droite. Ce sont
bien des capitaux américains, anglais et
français qui ont soutenu l’effort de guerre
d’une nation aryenne dont la tâche
première devait être l’éradication de
l’Union soviétique et du communisme.
L’ennemi absolu, « noyauté par la juiverie
internationale », disaient-ils. »
Comprendre les mécanismes

« Nous devons faire connaître, a estimé
le maire, et comprendre les mécanismes
qui ont permis à l’horreur suprême de se
réaliser. L’actualité quotidienne nous offre
le spectacle de cette tentation raciste et
xénophobe qui s’appuie sur les peurs
économiques et la colère sociale nées du
système capitaliste. Ce système qui
depuis des décennies parvient à se
réinventer en pratiquant la stratégie du
bouc émissaire et de l’opposition des
catégories sociales et ethniques entre
elles. »
Et de conclure : « C’est cette conscience,
cette volonté et cette vigilance que nous
nous efforçons de porter tous ensemble
à travers les différentes actions que nous
menons dans la diversité de ce que nous
sommes, de ce que nous représentons
les uns et les autres, avec les regards
différents que nous pouvons avoir sur
les choses de la vie. « Ne perdons rien du
passé car ce n’est qu’avec le passé que
l’on fait l’avenir ». Ces mots d’Anatole
France soulignent l’importance d’un
devoir de mémoire qui nous incombe
collectivement pour nous aider à
construire l’humanité de demain. »

Olivier Ruiz

Les couleurs, les sons et les douleurs
de l’Afrique



Bezons infos n° 394 _ juin 2018

Zoom

Fin avril, Bezons a officiellement dévoilé son

label « Ville fleurie » décerné par l’association

« Villes et villages fleuris ». L’occasion pour le

service municipal des espaces verts d’organiser

une journée d’animations, de sensibilisation et

d’information autour des parcs et squares de la

ville, au parc Nelson-Mandela. Vous pouvez

désormais trouver tous les renseignements les

concernant dans une plaquette disponible dans

les services ouverts au public et sur le site

Internet (www.ville-bezons.fr).

Une fleur,
une journée

7
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Grand rendez-vous de la rentrée, la foire de Bezons aura lieu cette
année le dimanche 23 septembre. Vous pouvez d’ores et déjà vous
inscrire.

Foire de Bezons :
c'est l'heure des inscriptions !

L a foire de Bezons aura lieu cette année le dimanche 23
septembre. Pour exposer, il est nécessaire de s’inscrire. Les
permanences d’inscription se tiennent à l’hôtel de ville et

sont ouvertes en juin et jusqu’au 26 juillet, puis du 4 au 20 sep-
tembre :
•Les mardis et jeudis de 14 h à 17 h 45
•Les mercredis de 9 h à 11 h 45 et de 14 h à 17 h 45
•Les samedis de 9 h à 11 h 45
Attention, aucune inscription ne sera possible sur place le jour
de la foire !
Les tarifs sont les suivants :
Particuliers bezonnais (8 m maximum)
•Rue Édouard-Vaillant : 23 € les 2 m
•Autres rues : 13 € les 2 m
•Pièces utiles : justificatif d’identité (copie)
Particuliers non bezonnais (8 m maximum) : 33 € les 2 m
Associations, partis ou syndicats (8 m maximum) : 12 € les 2 m
Professionnels (non limités en mètres)
•Bezonnais : 30 € les 2 m
•Non Bezonnais : 40 € les 2 m
•Pièces utiles : justificatif d’identité (copie), et, pour les profes-
sionnels concernés : extrait de K bis (copie), attestation de for-
mation au paquet hygiène pour les étals alimentaires.
Renseignements au : 06 19 27 23 55. 

O.R.

À travers la ville

L'ARS a mis la région sous surveillance renforcée contre l'expansion
de l'implantation de ce vecteur de maladies graves pour l'homme.

Le moustique tigre

sous surveillance
renforcée

Aedes albopictus. C’est le nom
scientifique du moustique tigre.
Originaire des zones tropicales,
il est vecteur de graves mala-
dies comme le zika, la dengue ou
encore le chikungunya. Installé
dans les Hauts-de-Seine et en
Val-de-Marne pour ce qui
concerne l’Île-de-France, sa pré-
sence a également été rappor-
tée en Essonne et en Seine-et-
Marne. L’Agence régionale de
santé (ARS) appelle fortement à
la vigilance dans les autres dé-
partements de la région. Elle
ouvre donc, jusqu’au 30 novem-
bre, une période de surveillance
renforcée sur sa présence, no-
tamment dans le Val-d’Oise.
Cette vigilance est organisée
par l’Entente interdépartemen-
tale de démoustication. Elle po-
sera des pièges pondoirs sur

tout le territoire régional afin de
repérer d’éventuels points d’in-
troduction du moustique.

Un site pour déclarer
Les particuliers sont eux aussi
mis à contribution. S’ils repèrent
un moustique tigre, facilement
reconnaissable, les Bezonnais
pourront signaler sa présence
sur le site Internet entièrement
dédié à cela : www.signalement-
moustique.fr
Il recense également toutes les
informations sur ce parasite vec-
teur de maladie ainsi que toutes
les précautions à prendre pour
lutter contre son apparition dans
la région, notamment en sup-
primant toutes les eaux stag-
nantes dans les jardins ou sur les
balcons.

O.R.8
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À travers la ville

Opticien dans la rue Édouard-Vaillant, il défend la proximité
avec ses clients et la qualité de service.

P lusieurs générations de Bezonnais
ont acheté leurs lunettes chez Optique
Moderne. En reprenant avec son

épouse Élodie, ce magasin d’optique ins-
tallé au 82 rue Édouard-Vaillant depuis une
quarantaine d’années, David Baudichon,
pas plus qu’aucun de ses prédécesseurs,
n’en a changé le nom. C’est là, avant de de-
venir, à Bezons toujours, opticien Krys pen-
dant dix ans, qu’il a appris son métier en for-
mation par alternance.
Reprendre « Optique Moderne » en 2010,
devenir opticien indépendant hors d’un
grand réseau commercial, est un choix dé-
libéré. « Je suis l’irréductible petit opticien !
Quand vous êtes indépendant, les clients
viennent pour vous et pour la qualité du
service, parce qu’ils savent que vous faites
attention au choix et au prix. Nous les
connaissons bien. Leur confiance facilite
notre travail ».
Toutes proportions gardées, Optique Moderne
a l’intimité d’un étui à lunettes. David
Baudichon sourit. « Nous optimisons en per-
manence l’utilisation de l’espace. J’offre
autant de choix à mes clients que dans
mon magasin précédent qui était deux fois
plus grand. Optique Moderne est un maga-
sin à taille humaine qui favorise une relation
particulière avec les gens. L’affectif compte.
Je suis beaucoup avec mes clients. Ici,
ils ne sont jamais seuls pour choisir leurs
lunettes. »

Véritable institution optique bezonnaise,
Optique Moderne fait partie de la vie de
nombreuses familles. Clients de père en fils !
« Nous mettons en œuvre les technologies
les plus récentes. Mais nos méthodes de
vente et de conseil restent traditionnelles.
Quand je fais des offres commerciales,
je touche d’abord mes clients. L’activité
promotionnelle doit profiter aussi aux clients
anciens, pas seulement aux nouveaux clients
comme dans la téléphonie. »

Zéro tolérance
Sous certaines conditions, la perspective de
nouveaux concurrents dans le futur centre
commercial ne lui fait pas peur. « Des concur-
rents nous en avons déjà. L’actuel centre-ville
doit être considéré comme prioritaire et ne pas
être délaissé. Le cœur de ville ne doit pas se
résumer au futur centre commercial ». Adhé-
rent à l’Association des Commerçants de
Bezons, il prône une tolérance zéro dans la
gestion de la zone bleue. « Le stationnement
est la clef de l’activité rue Édouard-Vaillant.
Il faut instaurer dès aujourd’hui l’idée qu’y
venir est facile ». Ce qui inquiète vraiment
David Baudichon, ce sont les évolutions régle-
mentaires. Et la raréfaction des ophtalmologis-
tes. « Faute d’accès facile à la prescription
les gens sont mal corrigés. La régulation des
dépenses jouera inévitablement sur la qualité,
il n’y aura pas de miracle ».

D.L.

David Baudichon est opticien indépendant.

En bref

Fêtes de quartier :
Les 23 et 30 juin
Les fêtes de quartier des Bords-de-
Seine, au parc Nelson-Mandela, des
Chênes-Val, au parc Sacco-et-Vanzetti,
auront lieu le samedi 23 juin. Celle de
l’Agriculture est prévue samedi 30 juin
au parc Bettencourt. Rendez-vous sur
le site Internet de la ville pour connaî-
tre les détails et horaires de chacune
d’entre elles.  

Conseil municipal :
le 27 juin
La prochaine séance du conseil muni-
cipal se réunira le mercredi 27 juin à
partir de 21 h dans la salle du conseil
de l’hôtel de ville. L’ordre du jour sera
disponible sur le site Internet de la ville
dès qu’il sera arrêté (www.ville-
bezons.fr).

Enquête Insee sur
les conditions de vie
L’institut national de la statistique et des
études économiques (INSEE) réalise
une enquête sur les ressources et les
conditions de vie. Elle est menée sur
environ 14 000 logements dont quel-
ques-uns sont Bezonnais. Les ménages
concernés seront prévenus par cour-
rier individuel et informés du nom de
l’enquêtrice qui les interrogera. Elle
sera munie d’une carte officielle lors de
sa visite. Réponses et entretien sont
strictement confidentiels.
La ville remercie les habitants interro-
gés de lui réserver le meilleur accueil.

Un seul bureau
de poste cet été
La direction départementale de la
Poste a informé le maire, Dominique
Lesparre, que le bureau de poste
du Grand-Cerf, déjà peu ouvert,
serait complètement fermé pendant
3 semaines cet été, du 14 juillet au
5 août inclus. Les Bezonnais ne pour-
ront se rendre qu’à la Poste centrale,
rue des Frères-Bonneff. 

Optique Moderne,

« l’irréductible petit opticien »



Le maire et l'association bezonnaise West Bani Zaid baptiseront symboliquement
le mail près de la mairie : allée de la Nakba, la « catastrophe » pour la Palestine.

L e 29 novembre 1947,
l’ONU adoptait la plan de
partage de la Palestine en

deux états, l’un israélien, l’autre
arabe. Alors que Israël fête son
70e anniversaire, les Palestiniens
commémorent le début d’une
longue et tragique période,
meurtrière, la Nakba. Malgré les
condamnations nombreuses
de l’ONU, la colonisation se pour-
suit, renforçant l’occupation des
territoires palestiniens avec son
lot d’humiliation, et d’atrocités
comme encore récemment à
Gaza.

11 juin à 18 h
devant l'hôtel de ville

Pour défendre le retour aux
frontières de 1947 et faire
valoir le droit des Palestiniens
d’y vivre en liberté et dans la
dignité, l’association West Bani
Zaid et le maire, Dominique
Lesparre, vous invitent le lundi
11 juin à l’inauguration symbo-
lique de l’allée de la Nakba.
Rendez-vous sur le parvis de

l’hôtel de ville près de l’olivier
pour la Palestine, en présence
de l’ambassadeur de la Palestine
en France, Salam El Herfi.
Cette manifestation, program-
mée à 18 h, sera suivie d’un

débat, à 18 h 45, dans la salle
des mariages de l’hôtel de ville
sur le thème : « 70 ans après
la Nakba, qu’en est-il de la
Palestine ? »

O.R.

La ville et la préfecture du Val-d'Oise signeront le 14 juin, la convention de coopération
entre les forces de police nationale et la future police municipale.

Une convention pour la police municipale
Le jeudi 14 juin, à 15 h dans la salle des
mariages de l’hôtel de ville, une nouvelle
étape sera franchie dans la création de la
police municipale. Le maire, Dominique
Lesparre, et le préfet du Val-d’Oise, re-
présentant de l’État signeront en effet la
convention encadrant la coopération entre
police municipale et police nationale.
La sécurité est une préoccupation forte-
ment exprimée par les Bezonnais. Les
actions de la ville n’ont pu compenser
les conséquences de la transformation du
commissariat de Bezons par l’État en sim-
ple poste de police, ainsi que la baisse

considérable des effectifs de policiers sur
la ville et la présence accrue des trafics de
cannabis.

Après consultation
et sur proposition du maire

Aussi, après une large consultation de la
population en mai et juin 2016, et sur
proposition du maire, le conseil municipal
de Bezons du 22 février 2017 décidait
de la création d’un service de police
municipale constitué de neuf postes de
gardiens-brigadiers et d’un poste de chef
de service. 

738 000 euros ont été inscrits au budget
2018 pour la création de cette police mu-
nicipale et les premiers policiers munici-
paux arriveront au second semestre de
cette année. 
Pour que sa création soit autorisée par
l’État, la ville a travaillé à la réalisation de
deux documents obligatoires : le diag-
nostic de sécurité de Bezons et cette
convention entre la police municipale de
Bezons et les forces de sécurité de l’État.
La police municipale est donc bien sur les
rails.

O.R.
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À travers la ville

Allée de la Nakba :
un symbole pour la Palestine

2018
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Le samedi 23 juin, le coup d'envoi officiel du cœur de ville sera
donné. Rendez-vous est donné à tous les Bezonnais à partir de
11 h près de l'hôtel de ville.

Cœur de ville : premier arbre

pour l'ÉcoQuartier

L abellisé ÉcoQuartier en décembre der-
nier, le cœur de ville va démarrer par
son lot principal. Symboliquement, le

maire, Dominique Lesparre, et le représen-
tant du promoteur Altaréa-Cogedim, plante-
ront un premier arbre pour lancer officielle-
ment les travaux. C’est un olivier, centenaire,
arbre de la paix qui a été choisi.

Maquette et perspectives
Ce sera l’occasion de découvrir toutes les der-

nières informations et perspectives disponi-
bles sur le projet, mais aussi le calendrier des
réalisations qui vont concrètement débuter
dans les semaines à venir. Il sera également
possible de se pencher sur la maquette du
futur quartier et de ramener un souvenir
grâce à une borne de photos souvenirs.
Le cœur de ville, ce sont 1 000 logements,
dont 30 % seront sociaux, 20 000 m2 de
commerces, des restaurants et bien sûr le
cinéma de 5 salles. Un parking souterrain per-

mettra aux riverains du nouvel ensemble et
aux clients des commerces de stationner fa-
cilement. Cet aménagement urbain permet-
tra notamment de financer la nouvelle salle
polyvalente Aragon-Triolet que vous pouvez
découvrir ci-dessous.
Rendez-vous donc le 23 juin à partir de 11 h
pour tout savoir sur le futur centre-ville de
Bezons. 

Olivier Ruiz

L'espace Aragon sera remplacé par une nouvelle salle polyvalente
située à côté de l'hôtel de ville. Voici les premiers éléments sur
l'équipement et sa réalisation.

Aragon-Triolet :
nouveau nom, nouvelle salle

E lsa Triolet rejoindra son compagnon,
Louis Aragon, dans la nouvelle salle
polyvalente Aragon-Triolet, destinée à

remplacer l’espace Aragon, vieillissant. Le
chantier va démarrer cet été après la phase
de consultation des entreprises menée par
le promoteur Altaréa-Cogedim.

Jusqu'à 600 personnes
C’est un projet mixte qui associe à la salle
d’une jauge maximale de 600 personnes,
une salle de danse, des bureaux pour les as-
sociations, 59 logements, 67 places de par-
king et bien sûr des locaux à vélo.
Le futur bâtiment qui jouxtera l’hôtel de ville
porte un enjeu urbain fort. Emblématiques
de la vie de la commune, ils symboliseront,
bien installés dans la perspective de la rue
Édouard-Vaillant, la centralité recherchée
avec le cœur de ville. 
Les premières grues seront montée en sep-
tembre pour une livraison prévue au cours
du premier trimestre 2020. 

O. R.
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Dans la nuit du samedi 26 au dimanche
27 mai, le gymnase Pierre-de-Coubertin, situé
dans le quartier de l'Agriculture, a été totale-
ment détruit par un incendie. Cet équipement
avait fait l'objet d'une rénovation complète
il y a 5 ans, pour 1,5 million d'euros.
Les premiers éléments de l'enquête, notam-
ment des bidons d'essence retrouvés à proxi-
mité, tendent à démontrer qu'il s'agirait d'un
incendie criminel. La police scientifique et
technique a rapidement procédé à différents
examens, avec l'aide d'un drône notamment,
dès que l'intervention des pompiers a été
terminée.

Mobilisation le 16 juin

Le maire, Dominique Lesparre, s'est rendu sur
place dès le dimanche matin avant de réunir une
cellule de crise. Sa priorité est d'accompagner
les riverains dans ce qui est un vrai coup dur
pour la ville, les habitants du quartier et l'en-

semble des Bezonnais. Plus de 250 personnes
avaient d'ailleurs répondu à son appel, sur place,
le 2 juin dernier, pour connaître pour exprimer
leur colère et leur détermination à défendre leur
ville. Ils ont également bénéficié des dernières
informations sur l'incendie et sur les mesures
qui se mettent en place.
Très déçu par son entrevue avec le préfet du Val-
d'Oise, le maire appelle plus que jamais à la
mobilisation pour le retour des services publics
dans la ville. Rendez-vous le samedi 16 juin,
à partir de 10 h devant la mairie, pour montrer
notre mécontentement.

Olivier Ruiz

Dossier du mois

Incendie du gymnase
Pierre-de-Coubertin :
un coup dur pour la ville
et les habitants

13
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C'est une immense perte que l'incendie du gymnase Pierre-de-Coubertin.
Pour le quartier et la ville entière, à travers les sportifs et les scolaires qui
y pratiquaient de nombreuses activités. Après l'émotion, place à l'action.

Gymnase Coubertin 
E n quelques minutes, dans la

nuit du 26 au 27 mai, le gym-
nase Pierre-de-Coubertin a été

réduit en cendres. Malgré l’interven-
tion rapide des sapeurs-pompiers qui
ont protégé les riverains, rien n’a pu
être sauvé de cet équipement remis
à neuf il y a cinq ans. L’incendie a touché
quelques pavillons voisins et 53 loge-
ments de la cité Roger-Masson toute
proche. Mais le pire a été évité.

Émotion, solidarité
Lors du rassemblement qu’il a orga-
nisé le 2 juin, le maire, Dominique
Lesparre a exprimé son « émotion et

sa colère », exprimant aux riverains et
à près de 250 Bezonnais qui s’étaient
mobilisés, sa « solidarité à tous ceux
qui ont été touchés ». « Cette émotion
est d’autant plus forte que les indivi-
dus qui ont commis cette folie au-
raient pu avoir des morts sur la
conscience », a-t-il ajouté.
Après les constatations de la police
scientifique et le passage de l'expert
d'assurance, l’enquête judiciaire est
désormais en cours. Elle s’oriente clai-
rement vers la piste criminelle mais les
policiers doivent faire leur travail se-
reinement.

« Le lien entre diminution
des services publics et
cet incendie est évident »

Si le maire partage la colère des vic-
times contre les auteurs, il la tourne
également vers les pouvoirs publics :
« Je suis également très en colère
car cela fait des années maintenant
qu’avec mes collègues de l’Associa-
tion des Maires de France, j’alerte, j’in-

terpelle sur la démission de l’État
dans nos quartiers. Même les mesures
préconisées par Jean-Louis Borloo
pour la banlieue, qui portaient une
forte exigence en matière d’égalité,
d’éducation et de culture, sont pas-
sées à la trappe ! Et la seule réponse
apportée par les pouvoirs publics de-

puis 10 ans, c’est la fermeture de
notre commissariat, de bureaux de
Poste, de permanences de la Sécu, de
la CAF, et bientôt la perception. »

Une grande déception
À sa colère, s’ajoute une grande dé-
ception. Le maire qui s’était rendu
sur place dès le lendemain matin puis
le jour suivant pour rencontrer les per-

« Avec mes collègues
de l’Association des Maires de

France, j’alerte, j’interpelle
sur la démission de l’État

dans nos quartiers. »
« Cette émotion est d’autant
plus forte que les individus
qui ont commis cette folie

auraient pu avoir des morts
sur la conscience. »

Dossier
14
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Dossier

sonnes touchées après avoir ouvert
une cellule de crise, avait en effet de-
mandé audience au préfet du Val-
d’Oise dans les plus brefs délais. Reçu
le jeudi 31 mai, il a déploré n’avoir reçu
aucune réponse et pas plus de consi-
dération. « À l’écouter, a rapporté l’élu,
tout va bien à Bezons ! Le commissa-
riat ferme ? Pas de problème ! Deux
bureaux de Poste sur 3 qui ferment ?
Pas de problème. La perception qui
va bientôt fermer ? Pas de problème !
S’agissant, de la reconstruction du gym-
nase, j’ai demandé que l’État nous aide
à la financer. J’attendais une réponse
que je n’ai pas eue… Très sincèrement,
en pareille circonstance, je m’attendais
à davantage de considération. »

La députée
aux abonnés absents

La ville a reçu le soutien de plusieurs
élus, comme le maire d’Argenteuil,
d’autres des Yvelines et de Nanterre
pour mettre à disposition des équipe-
ments. Mais « aucune forme de sou-
tien, aucune proposition de réunion
de travail de la députée de La Répu-
blique En Marche, Fiona Lazaar » a dé-
ploré Dominique Lesparre qui a tenu
à remercier « les agents de la ville et
de la coopérative HLM (AB-Habitat
qu’il préside, ndlr), pour leur efficacité
et leur réactivité, pendant et après
l'incendie ». En attendant la reconstruc-
tion, « une solution de remplacement
avance et très prochainement je serai
en mesure de vous en dire davan-
tage », a promis le maire. Il en a éga-

lement profité pour démentir les ru-
meurs qui ont surfé sur ce drame. 

Pas de logements
à la place du gymnase

« Ni moi, ni les promoteurs n’avons
mis le feu au gymnase, a-t-il ironisé.
Malgré les propos de certains sur
les réseaux sociaux, en aucun cas
nous ne construirons des logements
ici. En aucun cas nous ne ferons payer
la note aux Bezonnais en augmen-
tant les impôts. Je ne lâcherai rien,
vous me connaissez, dans ce dos-
sier. »

Olivier Ruiz

: ne rien lâcher !
« S’agissant, de la reconstruction

du gymnase, j’ai demandé
que l’État nous aide

à la financer.
J’attendais une réponse
que je n’ai pas eue… »

« Malgré les propos de certains
sur les réseaux sociaux,

en aucun cas nous
ne construirons

des logements ici. »

« Une solution de remplacement
avance et très prochainement

je serai en mesure
de vous en dire davantage. »

15
Un rallye contre la disparition
des services publics
Comme il l’a souligné dans une interview donnée au Parisien,
le maire fait un lien direct entre la disparition des services
publics dans la ville et la délinquance. Directement avec la
baisse drastique des effectifs de police, passés de plus de 80
à moins de 10 en l’espace de 10 ans. Indirectement avec la baisse
des crédits de « politique de ville » pour les quartiers prioritaires
comme celui où se situait le gymnase Coubertin. Sentiment
d’impunité d’un côté, frustrations grandissantes de l’autre,
quotidien plus difficile avec moins de Poste, moins de Sécurité
sociale, plus de CAF et bientôt plus de trésorerie… Sans parler
de la baisse des dotations à la ville qui entame sérieusement sa
capacité à répondre aux besoins de la population.
Ce lien, c’est le sens de la mobilisation que Dominique Lesparre
a initié depuis le mois de mai. « Votre présence ici atteste de votre
attachement à ces services publics, le patrimoine de ceux qui
n’en ont pas, a-t-il rappelé lors du rassemblement du 2 juin
dernier. Je vous convie donc au rallye pour défendre nos services
publics, ceux auxquels nous avons droit et que l’État abandonne.
Le rendez-vous est à 10 heures sur le parvis de l’hôtel de ville.
Nous nous rendrons devant tous ces services avant de
rejoindre ensuite la permanence de la députée macroniste.
Nous lui ferons part de notre ras-le-bol et de nos propositions.
Plus nous serons nombreux, plus notre voix portera. »

O.R.
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L’incendie a ravagé le gymnase Coubertin
en quelques minutes. L’intervention des
sapeurs-pompiers a permis de limiter les dégâts
sur les habitations voisines. Rénové, il y a 5 ans
pour 1,5 million d’euros, il ne reste rien à
sauver. Une solution temporaire est recherchée
pour ne pas pénaliser la pratique sportive et
scolaire qui s’y tenait.

16
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C’est avec une joie non dissimulée et beaucoup d’enthousiasme
que Sébastien Lab endosse le rôle de directeur du théâtre
Paul-Eluard. « Ce lieu avec un plateau superbe, une salle de

500 places et un studio de répétition, compte dans l’histoire de la danse
en France. C’est une scène conventionnée dotée d’une vraie ambition,
où j’aurai la possibilité d’accueillir des spectacles de danse créés
par de grands chorégraphes. Je vais aussi pouvoir y développer des
actions. De plus, travailler avec une équipe à taille humaine me plaît. » 
Un théâtre de service public animé par une vraie volonté d’éducation
populaire, voilà qui correspond aux valeurs et aux convictions de cet
homme de 44 ans, fort d’une expérience de vingt années passées
au Manège de Reims puis à Rouen, au Hangar 23 et à L’Étincelle.
C’est donc une nouvelle ère qui s’ouvre pour le TPE et ses spectateurs. 
Si Sébastien Lab s’inscrit dans la continuité de l’impulsion donnée à
ce lieu culturel par sa prédécesseure, il a pour ambition d’impulser sa
petite musique personnelle. Avec pour objectif : « transmettre au plus
grand nombre et surtout à ceux qui se disent que le théâtre, ce n’est
pas un lieu pour eux, le plaisir d’aller voir du spectacle vivant. »

« Je n’ai qu’un mot à dire aux Bezonnais : « Venez ! »
En prenant la direction du TPE, Sébastien Lab renoue avec ses pre-
mières amours : la danse, sa passion. « Dans toute sa diversité » pré-
cise le nouveau directeur. « Je veux que chaque Bezonnais ait la pos-
sibilité de venir au moins une fois voir un spectacle avec une esthé-
tique qui lui plaît. » Danse contemporaine, bien sûr, mais aussi ballet
classique, hip hop, flamenco, jumping… La programmation sera éclec-
tique.
Celui qui aurait voulu être enseignant-chercheur en anthropologie, ap-
porte dans ses bagages, son expérience dans le domaine des musi-
ques du monde et du jazz. « Je proposerai pour la prochaine saison,
six à huit dates autour de cet axe. Cela me tient à cœur ! L’Île-de-France
est une région cosmopolite, métissée et ouverte sur les différentes
cultures du monde. C’est aussi ce qui m’a séduit à Bezons et je veux

défendre cette mixité au TPE. Mêler les publics et leur faire découvrir
de grands interprètes de musiques traditionnelles. La musique est
une porte d’entrée de démocratisation culturelle et je suis préoccupé par
ça. »
Le second point fort qui l’a poussé à postuler à Bezons et qu’il souhaite
développer, c’est l’axe jeune public. « Ce sont les futurs spectateurs,
les futurs acteurs de la culture. Il est de notre devoir de leur donner

le goût du spectacle. »
Celui qui avoue « ne pas pouvoir
se passer de l’art » a une autre
ambition : soutenir les artistes
qu’il aime profondément en les
aidant dans leur démarche de
création. Comment ? « En exploi-
tant le studio du TPE pour pré-
senter les étapes de travail de
créations des compagnies. Un
moyen de les confronter aux
regards des spectateurs et de
leur faire rencontrer des pro-
grammateurs avec l’espoir qu’ils
préachètent leur spectacle. »

Sébastien Lab souhaite également poursuivre les partenariats avec les
institutions, les structures culturelles du département mais aussi les ser-
vices municipaux. « J’aimerais, par exemple, qu’un parcours de spec-
tacles fasse partie du cursus d’apprentissage des élèves de l’EMD. »
Le nouveau directeur est arrivé au printemps avec une saison entière
à programmer.
Épaulé par son équipe, Sébastien Lab n’hésitera pas à prendre son bâton
de pèlerin pour faire en sorte que chaque spectacle résonne auprès
de la population. « J’aimerais qu’à terme les Bezonnais se disent : Tiens !
Ce lieu a l’air sympa ! C’est notre théâtre et on y va. »

Catherine Haegeman

Sébastien Lab, 
nouveau directeur du TPE, plante le décor

Je veux
que chaque Bezonnais

ait la possibilité
de venir au moins

une fois voir un spectacle

Portrait

Passionné par la danse, le nouveau directeur du TPE a envie de
la faire partager à tous, sous toutes ses formes.



Roman
Gorski

La nature est sa muse

Culture

I nstallées depuis quelques jours
sur le parvis de l’hôtel de ville, les
sculptures monumentales de

Roman Gorski intriguent les pas-
sants. Piano et saxophone géants
se dressent pour nous interpeller,
nous poussant à nous arrêter. Une ex-
position insolite, hors les murs, à la-
quelle, nous invite, comme chaque
mois de juin, l’équipe municipale.  
Son choix s’est porté, cette année,
sur celui qui a été l’invité d’honneur
de REV’arts en 2005, Roman Gorski.
Un plasticien, dans la mouvance du
land art, qui aime jouer sur les assem-
blages, de grandes dimensions, mo-

numentaux et aériens. Sensible au
monde végétal, l’arbre, des bran-
ches aux feuilles en passant par les
racines et leur substrat, est l’un de ses
sujets de prédilection. « Je crée à par-
tir de végétaux bruts, peu transfor-
més. Cela m’intéresse de confronter
mes œuvres avec des univers diffé-
rents. Bezons est une ville urbanisée,
offrant un univers minéral façonné
par l’homme, en totale opposition
avec mes matériaux. J’utilise des
formes courbes libres et naturelles,
des branchages en contraste avec
l’architecture moderne et les lignes
droites des immeubles. »

La nature est une source
d’inspiration infinie

Sur le parvis, Roman Gorski nous
convie à déambuler dans une forêt
fantastique. Et si vous tendez l’oreille,
et que vous vous laissez porter par
la poésie des lieux, vous entendrez
peut-être ses instruments jouer leur
musique imaginaire. La mélodie de
ce vieux piano que l’artiste a asso-
cié à des branches, interprètera pour
vous son « Requiem pour un ceri-
sier », ode à un arbre fruitier mort.
Plus loin, le saxophone soufflera
du haut de ses 6 mètres 50, la
« Musique de l’arbre ». …/…

Une exposition
monumentale à
découvrir tout au
long du mois de
juin sur le parvis
de l’hôtel de ville.

Bezons infos n° 394 _ juin 2018
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« Au travers de mes sculptures,
j’essaye de sensibiliser les gens
à la beauté de la nature. À l’art
aussi et, à la musique, omnipré-
sente dans mon travail. » Avec
ses œuvres, Roman Gorski veut
nous faire percevoir le bruisse-
ment du vent dans les branches,
le cliquetis de la pluie, le chant
des oiseaux… La mélopée de la
nature.

Cette énergie créatrice, Roman
Gorski la puise dans les gran-
des forêts de son enfance, en
Pologne. « J’ai baigné dans cet
univers et même si je m’en suis
éloigné géographiquement, c’est
resté imprégné en moi. En regar-

dant des arbres, il me vient des
idées. Je les photographie beau-
coup. Lorsque je voyage, je
récupère des morceaux de bois.
La nature est une source d’ins-
piration infinie. »
Autour de cette exposition, les
Bezonnais sont invités, le 30 juin
prochain, à un après-midi festif.
À partir de 14 h, le Collectif des
plasticiens s’installera sur le par-
vis. Ensemble, ils réaliseront en
direct une fresque murale sur un
support plastique.
En parallèle, les participants à
l’atelier d’écriture « Les mots
en l’air ! » du samedi 16 juin,
déambuleront, dans les rues de
la ville, pour partager leurs mes-
sages poétiques sur le thème
« Une place pour les rêves ». Le
long du parcours, tout en bran-
dissant des pancartes illustrées
de leurs écrits, ils distribueront
des poèmes au public. Tout le
monde se retrouvera vers 16 h,
place de l’hôtel de ville, autour
des œuvres de Roman Gorski.
L’artiste aime ces rencontres de
l’art et du grand public par-delà
les galeries traditionnelles et
commerciales.

C.H.

1970. En pleine explosion de la contre-culture et du
mouvement hippie, un magazine français s’impose
comme le représentant d’une jeunesse qui veut
changer le monde, vivre avec intensité, en commu-
nauté ou sur la route, pratiquer l’amour libre, inventer
une autre architecture, jouer du rock et des musiques
planantes. Ce magazine psychédélique s’appelle
Actuel. En cinq ans, il devient culte.
1975. Actuel estime avoir fait le tour de l’underground
et se saborde. Mais son équipe reste soudée : Bizot,
Burnier, Rambaud, Lentin, Mercadet, Van Eersel et quel-
ques autres continuent d’écrire des livres, des parodies,
des scénarios. Ils s’installent dans le « château de Saint-Maur »
où ils vont expérimenter une vie à la fois créative et débridée.
1979. Un vent nouveau se lève, la jeunesse veut découvrir le
monde et « Monsieur Réel » sous tous ses angles. Actuel renaît
sous la forme d’un magazine de « nouveau journalisme » qui
envoie ses reporters aux quatre coins du monde pour en rapporter
des visions fortes, parfois terribles, mais le plus souvent enthou-
siasmantes. énorme succès commercial. Mais, au business, Bizot
et sa bande préfèrent la liberté de tout expérimenter, sur la forme
et sur le fond, faisant du journalisme une expression artistique.
Aujourd’hui, le dernier de la bande, Patrice Van Eersel, nous
raconte cette fabuleuse aventure. 
Un témoignage alerte et passionnant.  

Le Livre du mois de la médiathèque

L'Aventure d'Actuel
telle que je l'ai vécue
de Patrice Van Eersel

Expositions
Parvis de l’hôtel de ville
Les sculptures monumentales de Roman
Gorski

Du mardi 5 au samedi 30
Art Tycho
Les ateliers arts plastiques de la ville
exposent à la médiathèque.
Vernissage, le mardi 5 à 18 h 30.

Arc en ciel
L’association culturelle de peinture de la
ville expose le fruit de son travail de
l’année.
Vernissage le vendredi 8 juin à 18 h 30.

Rendez-vous autour de
l’exposition de Roman Gorski
(Lire p.19)
Samedi 16, 15 h
Atelier d’écriture « Les mots en l’air ».
Tout public à partir de 7 ans.

Samedi 30, 14 h
Après-midi festif

Animations
Mercredi 6, 16 h 30
Projection-débat

Autour du film « Le tableau » de Jean-
François Laguionie (2011). 
Tout public, à partir de 6 ans.

Samedi 9, 17h
Conférence
« Le rouge dans tous ses états » par
E. Burési et C.Lise-Lagouanelle de la
médiathèque Maupassant.

Mardi 12, 19 h
Projection-débat
Autour du documentaire « C’est quoi le
bonheur pour vous ? » de Julien Perron
(2017). Tout public, à partir de 12 ans.

Mercredi 13 juin, 14 h 30
Ciné-kid
Silence, on rêve ! 
À partir de 6 ans.

Mercredi 20, 16 h 30
Sieste poétique « Non ! »  
À partir de 8 ans.

Samedi 23, 16 h
Fête des ateliers d’écriture menés par
Abbès Serdoun
Suite à un atelier d’écriture animé par
Medhi Charef, mis en place par la
médiathèque, certains participants ont
poursuivi, seuls, l’aventure. Cette

animation illustre le fruit de leur travail et a
entièrement été conçue par leurs soins.
Au programme : lectures de textes écrits
par le groupe, lecture-spectacle et
diffusion d’un court-métrage, en présence
de Medhi Charef, invité d’honneur.

Conférences
Mercredi 27, 10 h
Élodie Michaud, enseignante Montessori
emmènera, pendant 2 heures, les parents
à la découverte de cette pédagogie.
Public adulte.

Samedi 30, 10 h 30
Le Rendez-vous des histoires « Non, non
et non ! » 
De 18 mois à 3 ans.

Médiathèque Maupassant
64, rue Édouard-Vaillant
Tél. : 01 79 87 64 00
Blog : http://mediatheque.ville-bezons.fr
Horaires d'ouverture : mardi (14 h-20 h),
mercredi (14 h-18 h 30), vendredi (14 h-
18 h 30), samedi (10 h-18 h 30).

En juin, à Maupassant

20



Bezons infos n° 394 _ juin 2018

Culture

Fermé pour travaux,
le TPE se refait une beauté

L es spectateurs qui découvrent
chaque année de nombreux
spectacles au TPE, vont devoir pa-

tienter un peu avant de retrouver leur
fauteuil habituel. Le théâtre a baissé son
rideau le 2 juin dernier pour une période
de trois mois.
De même, les cinéphiles ne récupére-
ront leur salle qu’à la rentrée de septem-
bre, les Écrans Eluard fermant leurs
portes au public, à partir du 18 juin.
Mais c’est pour la bonne cause ! Durant
cette période, la grande salle sera en-
tièrement réhabilitée. Un relookage
total !
Rénovée dans les années 1993-1994,
la salle présentait un caractère défraî-
chi et vieillot. Peinture fanée, sol tâché

et élimé, fauteuils de couleur plus du
tout au goût du jour et dont certains
étaient très usés… Pour le confort des
spectateurs, il s’avérait impératif de
lancer des travaux. Un cabinet d’archi-
tectes, A19 Architecture, a donc été
missionné pour créer une nouvelle am-
biance intérieure.

400 000 euros de traveaux
Place aux couleurs sombres pour les
murs, les sols et les sièges. La totalité
des 438 fauteuils et des 32 strapon-
tins sera remplacée. 
Le fond de la salle sera complètement
habillé d’une structure à facettes inté-
grée de luminaires led. Le choix des ma-
tériaux utilisés pour les parois apportera

une meilleure acoustique. Côté scène,
le parquet de l’avant du plateau, le
proscenium, sera refait.
En tout, la ville va consacrer un budget
de 400 000 euros à ces travaux.
Une seconde tranche est prévue l’an-
née prochaine pour une mise aux nor-
mes technique et la création d’un es-
pace attente sécurisé pour les
personnes à mobilité réduite.
Mais que le public se rassure… Les tra-
vaux du théâtre, ne contrarieront en rien
la saison culturelle. La présentation est
prévue pour le 16 octobre prochain.
Comme les années précédentes, celle-
ci s’annonce riche et variée. 

C.H.

Pique-nique chorégraphique

C ette journée « extraordi-
naire » était l’un des der-
niers volets du projet

mené avec le chorégraphe
Raphaël Cottin et ses danseurs,
dans le cadre d’une Résidence

Territoriale Artistique et Cultu-
relle en milieu scolaire et portée
par le Réseau Escales Danse en

Val-d’Oise. Une invitation à dan-
ser ensemble et à plonger, au fil
de rencontres et d’ateliers, dans
son univers artistique, au travers
de sa pièce « C’est une légende ».
Une action culturelle qui a réuni
le TPE et la classe de CM2 de
l’école Paul-Vaillant-Couturier,
L’Apostrophe, scène nationale
de Cergy-Pontoise et du Val-
d’Oise qui a travaillé avec des
élèves de première du lycée
Camille-Claudel de Vauréal ainsi
que L’orange Bleue d’Eaubonne
et une sixième du collège Jules-
Ferry.
Cette belle aventure artistique,
inédite, s’est achevée, le 29 mai
dernier, au TPE, avec la soirée
« Les Jeunes Éclats d’Arts en
Scène », temps de restitution pu-
blique des projets de l’année
menés avec les partenaires de
l’Éducation nationale. 

C.H.

Le 4 mai dernier, les élèves de CM2 de Nadia Ropert de l’école Paul-
Vaillant-Couturier, ont fait l’école buissonnière. Ils se sont rendus à
l’Abbaye de Maubuisson, pour pique-niquer et danser avec des classes
venues d’autres horizons et la Compagnie « La Poétique des Signes ».
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L’École de musique et de danse conserve son
attractivité pour les Bezonnais de tous les âges.

L a saison s’achève sur une note posi-
tive pour l’école de musique et de
danse. 530 élèves ont suivi les cours

dispensés par les professeurs, et comme le
souligne le directeur Jean-Yves Chérubin
« c’est une satisfaction de constater que,
cette année encore, l’école a maintenu un
taux d’attractivité important. » Les ateliers
danse ont comptabilisé de nouvelles ins-
criptions. L’atelier d’éveil des 4-5 ans a attiré
de nombreuses familles. Les pratiques col-
lectives ont continué de croître tandis que
de nouveaux cours ont vu le jour. « Notre sou-
hait étant de nous adresser à toutes les po-
pulations, nous avons développé des ateliers

chorale et danse en direction des adoles-
cents qui n’ont pas le désir de s’inscrire
dans un cursus d’apprentissage. »
Jean-Yves Chérubin rappelle les projets
fédérateurs mis en œuvre cette année, no-
tamment le Forum départemental des
conservatoires accueilli au TPE. « Cet événe-
ment a permis aux professeurs et aux élè-
ves de mêler les disciplines : musiciens et
danseurs, musique baroque, danse clas-
sique et contemporaine avec le hip hop…
Et de faire se rencontrer les directeurs des
conservatoires. De plus, sur le plan pédago-
gique, ces pratiques collectives contribuent
à la cohésion de l’équipe. »

Pratiquer pour mieux
connaître 

Un des points de satisfaction de cette saison
porte sur le nombre de spectateurs qui, ont
régulièrement participé aux spectacles de
l’EMD, présentés au théâtre Paul-Eluard.
« 300 personnes, en moyenne se réjouit le
directeur. Bien sûr, nous avons les familles
mais pas seulement. Désormais, nous atti-
rons aussi un public régulier de Bezonnais. »
Loin de rester confinée dans sa structure,
l’école a contribué activement à la vie
culturelle de la commune. En proposant,
par exemple, à la médiathèque Maupassant,
un show-case sur les percussions, une pres-
tation des classes de danse contemporaine
sur « Messe pour un temps présent » de
Béjart. Ou encore avec la mise en œuvre de
deux concerts dans le cadre de Ciné Poème.
L’EMD sort aussi de ses murs pour aller vers
les écoliers et les collégiens. « Nous tou-
chons plus de 800 élèves répartis dans
quatre établissements scolaires de la ville
y compris des maternelles et le collège
Henri-Wallon. Cette année, et ce, pour la
première fois, des professeurs de l’école
sont intervenus, dans le cadre d’un projet
Contrat Local d’Accompagnement à la
Scolarité, dans deux écoles de la ville, pour
donner deux concerts et encadrer deux
ateliers danse. »
Une saison s’achève… Une nouvelle fort
prometteuse se profile déjà !

C.H.

EMD : bilan
sans fausse note



CM2/6es : le sport
comme passerelle

P asser du CM2 à la 6e, de l’univers de
l’école élémentaire à celui du col-
lège, est une grande étape dans la

scolarité. Une étape pas toujours simple qui
demande une grande adaptation des écoliers.
C’est dans cet esprit que, depuis longtemps,
la ville travaille à tisser des liens entre les deux.
Aux visites et découvertes « classiques » des
établissements, s’ajoutent des rencontres
sportives qui mélangent écoliers et collé-
giens. Basket, athlétisme et rencontres aqua-
tiques permettent aux élèves des deux
niveaux de faire connaissance, de partager
des moments de plaisir. 

700 élèves en compétition
amicale

Dans ce cadre, les échanges autour des bas-
sins de la piscine municipale, organisés
par le service des sports, sont une réussite.
Toutes les classes de CM2 et toutes celles
de 6e de la ville sont invitées à participer à
ces compétitions amicales. Water-polo,
duels sur l’eau et dans l’eau, chacun quel
que soit son niveau de natation peut s'amu-
ser. Les équipes sont composées d’élèves
issus du primaire et du secondaire pour
apprendre à se connaître. Du 28 mai au
1er juin, ce sont ainsi quelque 700 jeunes

Bezonnais qui ont mouillé le maillot dans
la bonne humeur. Tous sont repartis, après
le goûter, avec leur bonnet de bain et de
bons souvenirs. 
Le vendredi 8 juin, l’ensemble des partici-
pants et leurs enseignants ont été réunis
dans le gymnase Jean-Moulin pour la re-
mise des récompenses qui clôt cet événe-
ment annuel. Avec sûrement un peu d’ap-
préhension pour aller franchir les grilles
d’un des deux collèges à la rentrée. 

Olivier Ruiz

Sports

Les rencontres aquatiques, organisées par la piscine Jean-
Moulin, ont réuni plus de 700 élèves Bezonnais de 6e et de CM2,
du 28 mai au 1er juin.

Bezons infos n° 394 _ juin 2018

23



Un sport mais aussi plus que ça, le yoga
s’adresse à toutes et tous.

Se réconcilier avec son corps
par la pratique du yoga
«I l existe beaucoup de pratiques différentes du yoga. La

recherche spirituelle n’a jamais été notre but. Nous, depuis
le début, notre pratique du yoga est orientée vers le bien-

être corporel », explique Martine Caminada, présidente de l’association
Week-end. Cinq ans après la création de l’association en 1982,
l’activité yoga voyait le jour. Elle n’a jamais cessé depuis.
L’actuelle professeure est par ailleurs une spécialiste en sophrologie.
« Depuis trois ans, la demande s’accentue de la part de gens qui
veulent lâcher prise, se retrouver bien dans leur corps, de façon
douce », observe Martine Caminada. Le yoga n’est pas la panacée
universelle à tous les maux. Mais « permet de se muscler et de savoir
se détendre ce qui est difficile. »

Chacun peut en pratiquant le yoga développer une meilleure
conscience de son corps. « Nous nous comportons souvent mal
avec nous-mêmes. Nous oublions notre corps. Nous adoptons de
mauvaises postures. Nous nous asseyons mal par exemple, sans
même y songer. Nous ne respirons pas au mieux. La pratique du
yoga permet de prendre conscience de tout cela, de prendre
conscience de soi », détaille Martine Caminada.

Mieux maîtriser son corps
Les premières séances peuvent dérouter. « On se demande si on
fait vraiment du sport. Cela peut-être troublant si on cherche à faire
du muscle. En fait, on fait du muscle profond. On n’obtient pas, par
exemple de « plaquettes de chocolat » abdominales avec le yoga
mais on travaille les muscles obliques profonds ». Le bien-être ne
provient pas de la production d’endomorphines résultant par
exemple d’une course à pied intense, mais, de la maîtrise progressive

de postures qui permettent « de détendre son corps, bien se
positionner, éviter de se maltraiter. Mieux maîtriser son corps
permet de reprendre le contrôle du cours de sa vie. »
Sauf problème médical aigu, il n’y a pas de contre-indication à la
pratique du yoga. « Le yoga est bénéfique pour les enfants qui doivent
pouvoir se concentrer, être capable d’aller lentement », précise
Martine Caminada. La pratique est adaptée à tous les âges de la
vie. L’association Week-end développe d’ailleurs le yoga avec les
résidents du foyer Péronnet. Le corps est suffisamment élastique
pour encaisser une série de micro traumatismes. Mais il vous le fait
payer ! Êtes-vous sûr.e d’être dans un vrai équilibre, d’appuyer
également sur vos deux pieds ? Non ? La première séance est
gratuite. Essayez le yoga avec l’association Week-end ! 

Dominique Laurent

Yoga pratique
•Quand ? Le jeudi 19 h 30 à 20 h 30
•Où ? Salle Karl-Marx prêtée par la ville.
•Combien ? 135 € pour l’année, après adhésion individuelle (10 €)
ou familiale (15 €) à l’association. 
•Depuis 2017, des mini-stages sur deux jours sont également
proposés.
Contacts : 01 39 47 96 68 - chassaing.jocelyne@orange.fr

« La pratique du yoga
permet de prendre conscience de soi. »

Bezons infos n° 394 _ juin 2018
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Se balader avec « Week-end »
En plus du yoga, l’association Week-end propose à ses adhérents
des balades à pied ensemble. Pour créer du lien, pour marcher
en famille 8 à 10 kilomètres sans but ou avec la visite d’un musée
en prime. Pour passer un week-end ensemble financièrement
et géographiquement facilement accessible.
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Jeunesse et sport
Accéder aux études supérieures sans le baccalauréat, c’est
possible. La mission locale vous fait découvrir comment et ac-
compagne les jeunes dans leurs démarches.

L’université sans le bac
avec la Mission locale et le DAEU

V ouloir reprendre des études universitaires sans avoir son
bac en poche ? C’est possible ! Il faut obtenir le DAEU
(Diplôme d’accès aux études universitaires). Les jeunes de

Bezons trouvent depuis 2012 auprès de la Mission locale une
chance de réussite en plus qui n’existe pas partout. Ils peuvent en
effet être activement accompagnés durant l’été à la préparation des
tests d’entrée de français et d’anglais. Leur réussite conditionne l’en-
trée dans le cycle de préparation au DAEU assuré à Argenteuil sur
le campus de l’université Paris XIII et qui compte 35 places. 

Une seconde chance
Attention ! Le DAEU est une seconde chance offerte à ceux et cel-
les qui n’ont pu passer leur bac, ou l’ont raté. Il ne constitue en aucun
cas une session de rattrapage du bac 2018. Les jeunes âgés de moins
de 26 ans, public cible de la Mission locale d’Argenteuil-Bezons, doi-
vent d’ailleurs être détachés du système scolaire depuis au moins
deux ans pour s’inscrire au DAEU. L’obtenir, c’est se situer dans la
perspective d’une reprise d’études universitaires, ou de la prépara-
tion de concours de la fonction publique. Et si ce n’est pas le cas ?
« Si on ne souhaite pas s’inscrire dans un parcours d’études supé-
rieures, d’autres possibilités existent avec des formations financées

par la région », souligne Raphaël Wintrebert, directeur de la Mis-
sion locale Argenteuil-Bezons.
Pour celles et ceux que, sur le principe, le DAEU intéresse, tout
commence par une réunion d’information, et un entretien individuel.
Si le DAEU s’avère être effectivement la bonne option, ils pourront
intégrer les sessions que la Mission Locale propose en juillet et août.

Du sur mesure
Elles sont organisées en fonction des besoins. Du sur mesure !
« Certains candidats ont quitté l’école depuis longtemps. Ils ont
perdu l’habitude du travail en temps limité », explique par exemple
Priscilla Dutamby, chargée de projet. Les sujets des années précéden-
tes sont examinés. Un travail classique sur les annales, mais
accompagné. Et ça change tout.
Juin marque la période d’ouverture du pré-recrutement au DAEU.
Début septembre les inscriptions seront closes. Huit mois d’un travail
intense attendront ensuite les candidats d’octobre à juin 2019. C’est
le moment de vous renseigner ! 

D.L.

Informations à la Mission locale de Bezons - 6, allée des Tournesols
ou au 01 34 11 40 00.

Encore des titres pour
le Boxing Club Mounia

L e 13 mai dernier, les boxeurs et boxeu-
ses du Boxing Club Mounia dispu-
taient les championnats de France

de boxe à Paris. Sarah Badi a remporté le titre
chez les seniors, classe B en K-1. Rania Im-
rane, est quant à elle sacrée championne de
la coupe de France de boxe thaï chez les ca-
dettes. Enfin, Nichita Pogorevici s’impose éga-
lement en boxe thaï, en catégorie pupilles.
La ville leur adresse ses félicitations ainsi qu’à
l’ensemble du club pour ses résultats et le
travail mené au quotidien à Bezons, notam-
ment auprès du public féminin. 

O. R.
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Rassemblement Pour Bezons
UDI-LR-Modem-NI

Agir pour Bezons,
Les Républicains, UDI, MODEM,
socialistes et écologistes indépendants

Lutte ouvrière Majorité présidentielle pour Bezons

De nouveaux espaces publics vont voir le jour dans les prochains
mois.
Notre groupe propose qu’un de ces espaces : une rue, une allée,
une place ou un  square, prenne le nom du Colonel BELTRAME.
Il nous semblerait utile qu’un lieu public garde à Bezons la mémoire
de ce héros. 

Gilles Rebagliato et Abdelah Wakrim
Contact : majorite.presidentielle.bezons@outlook.fr

Alternative citoyenne
Groupe des élus communistes,
Front de gauche et citoyens

Après la réunion publique, le rallye !Des crèches! Pour un service public!
À l’heure où la municipalité s’inquiète du manque de service public et où les
immeubles poussent, nous demandons de créer de nouvelles places de crèches.
Il est de la compétence de la municipalité d'aider les familles au quotidien
et d’offrir un mode de garde aux parents dans le désarroi. C’est ça la ville
pour tous! !
Les familles bezonaises méritent un service public de la petite enfance adapté
à leurs besoins pour pouvoir travailler!
Monsieur le maire, soyez cohérent!
Qu’attendez vous? Le groupe Alternative citoyenne

Bezons, la ville en marche
Groupe des élus centristes et indépendants
membres de la majorité municipale

S’exprimer dans aussi peu d’espace est impos-
sible. Echangeons donc directement : sollicitez-
nous personnellement sur les sujets qui vous
préoccupent, nous nous engageons à vous
répondre.

a.gibert@mairie-bezons.fr
m.lolo@mairie-bezons.fr
l.houssaye@mairie-bezons.fr
p.bordas@mairie-bezons.fr

Arnaud GIBERT et Martin LOLO
Adjoints au Maire

Lionnel HOUSSAYE et Pierre BORDAS
Conseillers municipaux

Groupe des élus socialistes,
démocrates et républicains

2014 : l’égoïsme de quelques élus cassait l’agglo
avec Argenteuil privant les Bezonnais de certains
services.
2018 : les mêmes égoïsmes cassent la nouvelle
agglo avec le même résultat : argent public et
services perdus.
En responsabilité, nous choisirons la meilleure
option pour protéger Bezons.

Interco, l’histoire se répète.

Une proposition d’hommage républicain

Nessrine Menhaouara

« Défendre nos services publics et refuser la marchandisation
de l’intérêt général », c’était l’expression forte des Bezonnais
venus nombreux à cette soirée initiée par notre maire. Poste,
commissariat, SNCF, Sécu, Caf… leur dégradation s’accélère
pour faire place aux privatisations. L’humain disparaît et l’obligation
de tout faire par Internet se généralise. Dominique Lesparre
propose de donner une suite : un « Rallye des services publics »,
le 16 juin prochain. RDV en mairie, à 10h30.

Le texte ne nous est pas parvenu dans les délais impartis.

Le texte ne nous est pas parvenu dans les délais impartis.
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Associations
10 000 dons du sang sont nécessaires chaque jour en France.
L’amicale des donneurs de sang bénévoles Argenteuil-Bezons
y contribue activement.   

Les donneurs de sang bénévoles
sauvent des vies

S auver des vies est à la portée de la plupart des
Bezonnais. Il suffit de donner son sang. « Donner
son sang épargne des vies. On ne fait pas ça pour

soi mais pour les autres ; pour les gens malades, les vic-
times d’un accident ou de blessures, les personnes
opérées. C’est de la solidarité », explique Bernadette
Berthemy, active au sein de l’amicale des donneurs de
sang bénévoles Argenteuil-Bezons.

À Bezons, une collecte est organisée tous les quatre mois
à l’école Louise-Michel. Et quatre autres chaque année
à Argenteuil. Mettre en place les affiches dans les com-
merces bezonnais et les lieux publics prend trois après-
midi à Bernadette Berthemy. Elle est l’une des milliers
de bénévoles sur lesquelles l’Établissement Français du
Sang (EFS) peut compter. Un temps trésorière de l’ami-
cale des donneurs de sang, elle participe à la plupart des
collectes depuis une vingtaine d’années. Pour donner un
coup de main, informer, plaider pour le don du sang
comme à la foire de Bezons. « Des travaux scientifiques
sont menés pour trouver des produits de susbtitution
mais donner son sang reste aujourd’hui indispensable.
Nous aurons besoin du sang des collectes encore de
très nombreuses années ».

De plus en plus de jeunes
L’assemblée générale de l’association devrait confirmer
courant juin sa vitalité avec l’élection d’un bureau renouvelé.
Bernadette Berthemy s’en réjouit. Elle observe aussi
avec intérêt que « les jeunes participent en plus grand
nombre aux différentes collectes ». Autre tendance positive :
« les donneurs sont mieux répartis dans toute la population.
Plus de gens donnent leur sang et d’origines plus diverses. Quel-

que chose avance. » Mais attention!
« Les donneurs de sang ne sont ja-
mais assez nombreux. En été, la si-
tuation est souvent tendue», rappelle
la bénévole.
Les produits sanguins ne se conser-
vent que peu de temps. La coordi-
nation par l’EFS des collectes à
l’échelle nationale permet d’éviter
tout gâchis de dons pour cause de
péremption. La collecte de sang est
un élément d’un système qui ga-
rantit la sécurité du donneur comme
celle de la personne bénéficiaire
d’une transfusion sanguine.
« L’EFS s’appuie sur des valeurs. La
gratuité est la règle d’or du don du
sang en France. C’est l’altruisme
qui commande, pas l’argent comme
dans certains pays. Le don du sang
repose en France sur le volontariat,
l’absence de profit, l’anonymat
garanti du donneur, la qualité et
la sécurité », souligne Bernadette

Berthemy. « Tout le monde peut avoir besoin d’une transfusion
sanguine même les plus réticents à donner leur sang. »

Dominique Laurent

Quelques chiffres…
Entretien avant le don, prélèvement, temps de repos
et de collation prennent environ 45 minutes au total. 
Une femme peut donner son sang 4 fois par an et
un homme 6 fois au maximum.
Délai minimum entre deux dons : 8 semaines.
À quel âge ? De 18 ans à 70 ans. 
Sans risque : le personnel médical expérimenté utilise
du matériel stérile à usage unique (aiguille, tubes,
poches). 
Contact : dondusang@dbmail.com
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Retraités

Activités retraités

Naissances jusqu’au 15 avril 2018
Bienvenue aux nouveaux Bezonnais, félicitations aux
parents de :

 Aïssa-Urielle Lida  Laurigh Romain  Mickaël Krasniewski
 Eva Isacensu  Kylian Wright  Ivanna Alechou  Mohamed

Houacine  Nathan Quéméner  Ruben Bineau Paixao 
Soan Bey  Aftone Hoffman Bischorff  Léa Nadour  Ratil
Ouchani  Hanaé et Assia et IlyanTouil  Ouweyss Allal
Mekerri  Alim Digis  Hafidha Maghrebi  Alexandre Dias
Mourin  May-line Djoudi  Mélissa Guiri  Aksil Ait Mahrez

 Wassim Hiba  Louisa Acid  Lyanna Rodrigues Luis 
Salim El-Sayed  Dina Ferhat  Jad  et Julia Jishy  Jad-
Wassim lgdali  Erinie Abdel Massih  Katiené Ouattara, Hafsa
Ousghir  Leandro Lucas Dominigues  Nahil Sahali 
Elissa Rezae  Yahya Borough  Milan Vigreux  Léo Dobat

 Issa Ferchichi  Hugo Rodrigues  Darine Belouaar 

Mathis Chavanne Boughlam  Elias Mohamed  Alan
Amouzou  Yris Gonmenou  Noé Kruppa.

Mariages jusqu’au 28 avril 2018
Ils se sont mariés, tous nos vœux de bonheur à :
Renato Da Silva et Fernanda De Jesus Abreu
Dicira Classonel et Sonia Dieujuste.
Amin Bencheikh-Lehocine et Wassila Boukhachba.

Décès
Jusqu’au 15 avril 2018
Ils nous ont quittés. La ville présente ses
condoléances aux familles de :
Joaquim Alves Teixeira, Suzanne Chanial veuve Troplong,
Roger Richard. Annick Bernard, Pierre Baudesson, Joseph
Toigo, Sirk Ang épouse Iem.

Du 12 au 28 juin 2018
Jeu de l’oie collectif ludique
« Prévenir les accidents de la route »
Jeu projeté sur grand écran, animé par
AGIRabcd. Venez vous remettre à niveau
en vous amusant ! Renseignements et
inscription gratuite à l’hôtel de ville ou au
01 79 87 62 17.
Mardi 12 juin de 14 h à 16 h 30, à la
résidence autonomie Louis-Péronnet.

Séance de « Rire sans raison »
Venez rire pour votre bien-être ! Cette
méthode consiste en une série d’exercices
de rire, inspirés du yoga, et rythmés par un
exercice régulier qui représente le fil rouge
de la séance.
À noter : porter une tenue confortable, se
pratique en chaussettes. Apporter une
serviette et une bouteille d’eau. Animée par
Coralie Helmany.
Renseignements et inscription gratuite à
l’hôtel de ville ou au 01 79 87 62 17.

Mardi 19 juin de 14 h 45 à 15 h 45, au
centre social Rosa-Parks.

Anniversaires des usagers
du restaurant 
Déjeuner à réserver auprès des agents de
la résidence, mais entrée libre pour la danse
(à partir de 13 h).
Mardi 26 juin de 12 h à 14 h, à la résidence
autonomie Louis-Péronnet.

Domaine de Courson – 91
Visite guidée du château, découverte
libre du parc et goûter dans les anciennes
écuries du Duc de Padoue. Demeure
lumineuse brique et pierre (XVIIe, XXe)
tournée vers la nature, dont les décors et
mobilier s’inspirent largement. Somptueux
parc romantique, fruit du travail des meil-
leurs paysagistes des XIXe et XXe siècles,

où se marient en toutes saisons botanique
et esthétique.
Vendredi 15 juin, départ de Bezons après
ramassage : 13 h.
Retour à Bezons vers 17 h 30.

Pique-nique et potager
des Princes – Chantilly – 60
Déjeuner : pique-nique personnel
sur les pelouses du parc du château de
Chantilly.
Visite guidée d’1 h 15 : partez en prome-
nade dans les jardins en compagnie du
Jardinier en Chef, qui vous fera découvrir
le potager, les vergers et les animaux.
Yves Bienaimé, vous racontera quant à
lui comment il a sauvé ce parc de trois hec-
tares. Temps libre pour la découverte du
parc et des animaux.

Jeudi 28 juin, départ de Bezons après
ramassage : 10 h 45. Retour à Bezons vers
18 h 45.

Inscriptions et renseignements :
Service municipal aux retraités
6, avenue Gabriel-Péri
Tél. : 01 79 87 62 25

Sorties en Île-de-France et ses alentours
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Santé

Du bon usage du soleil

L es produits solaires sont
efficaces contre les coups
de soleil (érythème solaire

dus essentiellement aux UVB)
et les produits à haut indice
de protection UV peuvent en-
trer dans la prévention de certai-
nes photodermatoses (maladies
cutanées provoquées ou aggra-
vées par le rayonnement solaire),
des réactions d’immunité cellu-
laire et de certains carcinomes.
Mais cette efficacité est condi-
tionnée à un bon usage : appli-
cations en quantité suffisantes et
régulières, choix d’un produit
adapté à ses besoins… Attention
cependant, ces crèmes ne pré-
viennent pas la survenue du mé-
lanome, ce terrible cancer de la
peau. 

Quelques conseils
à respecter

L’application du produit doit se
faire dès le début de l’exposi-
tion, de façon homogène sur
l’ensemble du corps. Attention,
la protection diminue en fonction
des activités physiques, des
bains, de la transpiration, des

frottements… alors n’oubliez pas
de vous remettre de la crème
régulièrement (au moins toutes
les deux heures). En aucun cas,
l’application de produits solai-
res ne doit servir à augmenter le
temps d’exposition.
De plus, il est conseillé d’éviter
de s’exposer aux heures d’en-

soleillement maximum (entre 12
et 16 heures) et les enfants doi-
vent être l’objet de toutes les at-
tentions. Chez eux, plus que chez
tout autre, les coups de soleil
sont dangereux. Pour les éviter :
chapeau à larges bords, lunettes,
tee-shirt, etc.
Enfin, fuyez la plage en cas de
traitement : les médicaments ne
sont pas les amis du soleil.
Rappelons que le facteur de pro-
tection solaire a été déterminé en
utilisant 2 mg de crème par cm2.
Une telle application n’est ja-
mais réalisée en pratique cou-
rante. Ainsi, certains estiment
que pour obtenir le facteur de
protection solaire réel, il faut di-
viser par au moins 2 le facteur de
protection solaire annoncé.

O.R.

Malgré les orages, le soleil a fait son retour au-dessus de nos têtes.
Il nous a manqué cet hiver mais ce n'est pas une raison pour en
abuser. Voici quelques conseils, notamment pour bien appliquer
les crèmes de protection.
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Plan canicule :
s'inscrire

pour anticiper

L e plan canicule est réactivé, du 1er juin
au 31 août. La commune ouvre un re-
gistre pour recenser les habitants fra-

giles aux fortes chaleurs. Il concerne les
personnes de + 65 ans, celles de + 60 ans
reconnues inaptes au travail et les adultes
handicapés. Les personnes peuvent s’inscrire
elles-mêmes ou être inscrites par un proche
ou un voisin. Elles recevront un accusé de
réception.
Inscriptions auprès du CCAS-service des
retraités au 01 79 87 62 25.
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Horaires
Lundi et jeudi après-midi : 13 h 30-18 h

Mardi, mercredi, vendredi : 8 h 30-12 h et 13 h 30-18 h (17 h le vendredi)
Samedi matin : 8 h 30-12 h

Les services de l'hôtel de ville

Les autres services

Habitat : 01 79 87 62 50
Cadre de vie : 01 79 87 62 30

CCAS/retraités : 01 79 87 62 25
Sports : 01 79 87 62 80

État civil/élections : 01 79 87 62 26
Enfance-écoles : 01 79 87 62 90
Petite Enfance : 01 79 87 62 95

Communication : 01 79 87 63 45     

Accueil collectif Anne-Frank : 01 79 87 64 13
Multi-accueil Anne-Frank : 01 79 87 64 15

Crèche Madiba : 01 39 61 63 26
Crèche le Colombier : 01 30 76 72 37

Centre municipal de santé : 01 79 87 64 40
PMI : 01 30 76 83 30

Centre social Robert-Doisneau : 01 30 76 61 16
Centre social La Berthie : 01 30 25 55 53

Centre social Rosa-Parks : 01 79 87 64 17
Espace jeunes : 01 79 87 64 10

Maison de la Citoyenneté : 01 79 87 64 11
Médiathèque Maupassant : 01 79 87 64 00

École de musique et de danse : 01 79 87 64 30
Théâtre Paul-Eluard : 01 34 10 20 20

Écrans Eluard : 01 34 10 20 60 
Violences femmes info : 39 19

Le maire et ses adjoints vous reçoivent sur rendez-vous à
prendre au : 01 79 87 62 00.
Pour éviter tout déplacement inutile et obtenir directement un
rendez-vous avec l’élu concerné, précisez la question qui vous
préoccupe. Courriel : courrier@mairie-bezons.fr

Nessrine Menhaouara, Conseillère départementale du canton
Bezons/Argenteuil est à votre écoute.
Prenez contact soit par mail : nessrine.menhaouara@valdoise.fr
ou par téléphone : 07 68 73 13 78

6 avenue Gabriel-Péri
Accueil téléphonique :

01 79 87 62 00

Ordures ménagères

01 34 11 70 31

Mairie+ Santé

Les élus vous reçoivent

QUARTIER BORDS DE SEINE

LISSAC L’OPTICIEN
82, rue de Pontoise
tél. : 01 39 98 87 09

PHARMACIE DE L’ETOILE
104, rue Edouard-Vaillant
tél. : 09 53 93 38 87

YES STORE
85, rue Edouard-Vaillant
tél. : 01 39 47 02 07

LA MIE CÂLINE
3, rue Rosenberg
tél. : 01 34 10 35 24

MAISON VUILLARD
BOULANGERIE ARTISANALE
30, rue Emile-Zola
tél. : 01 30 76 56 51

QUARTIER VAL-CHENES

AUX TRESORS DES SAVEURS
BOULANGERIE-PATISSERIE
119, rue Maurice-Berteaux
tél. : 01 30 76 68 19

BOUCHERIE HAIMONET
49, rue de Sartrouville
tél. : 01 39 82 85 56

AUX CROISSANTS D'OR
BOULANGERIE-PATISSERIE
47, rue de Sartrouville
tél. : 01 39 82 73 53

QUARTIER AGRICULTURE

FLEUR D’ARUM 
ARTISAN FLEURISTE
32T, avenue Gabriel-Péri
tél. : 01 30 76 27 15

LE BLE D’OR
BOULANGERIE-PATISSERIE
32, avenue Gabriel-Péri
tél. : 09 51 90 59 56

PHARMACIE DES BRIGADIERES
10, allée Georges-Bizet
tél. : 01 30 76 94 40

BOULANGERIE VALVERDINHO
27, rue Victor-Hugo
tél. : 01 30 76 06 63

30






